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FORMATIONS

La Fédé s'arme contre le radicalisme
le Caprev
accompagne
les radicalisés

La Fédération Wallonie-
Bruxelles va lancer une série
de formations pour son
personnel afin qu'il puisse
gérer au mieux les
situations de radicalismes.

• Emmanuel HUET

Plus de 200 fonctionnaires de
la Fédération Wallonie-
Bruxelles vont être formés

dès le mois de juin à l'appréhen-
sion du radicalisme violent. «( La
fOrmation, c'est une des priorités du
gouverntment, soulignent Olivier
Plasman et Patrick Lieber-
mann. Le premier est directeur gé-
néral adjoint au service chargé de
la coordination des politiques
transversales. le second s'occupe
de la prévention en matière de ra-
dicalisme et d'extrémisme vio-
lent. Le gouvernement a souhaité que
l'ensemble de ses services soit outillé
par rapport au radicalisme violent et
aux extrémismes.» Dans ses mis-
sions, la Fédération Wallonie-
Bruxelles chapeaute des structu-
res et des associations qui sont
confrontées à la montée du radica-
lisme violent.

Alors, effectivement, la mise en
place des formations tombe un
peu tard au regard de tout ce qui
s'est passé depuis quelques années.
On ne pourra nier que le phéno-
mène en a surpris plus d'un depuis
les attentats de Charlie Hebdo et
même avant avec les départs de
jeunes combattants vers la Syrie.

Pour mettre en place un plan de
formation du personnel, une an-
née aura été nécessaire après suite
à la décision du gouvernement.
Concrètement, une ligne verte a
aussi été ouverte au début de cette
année afin de pouvoir entendre
les personnes confrontées à des
problèmes de radicalisation dans

leur entourage. Le Caprev (Centre
d'Aide et de Prise en charge de
toute personne concernée par le
Radicalisme et les Extrémismes
Violents) a aussi été mis en place
en janvier afin d'assurer - notam-
ment -la prise en charge de toutes
personnes concernées par le radi-
calisme et l'extrémisme.

Petit à petit des structures se met-
tent en place. Et la vague de forma-
tions qui va être lancée dans les

prochains jours est une étape sup-
plémentaire. «( C'est un programme
avec des formations transversales. Il
s'étale sur des modules de 3 jours. »
robjectif sera de cerner les enjeux
du radicalisme et de préciser la
posture professionnelle à adopter
par rapport au phénomène.

La première journée de forma-
tion tentera d'évoquer les signes
détectables pour déterminer ( s'il
faut faire le lien directement avec la

radicalisation. Il faut savoir jusqu'où
les idées peuvent conduire à des posi-
tions de repli et d'extrémisme. » Les
fonctionnaires et acteurs de ter-
rain seront ainsi sensibilisés à la
gestion des personnes qui se radi-
calisent ou qui compromettent le
vivre ensemble.

La seconde journée permettra de
sensibiliser les travailleurs à l'is-
lam, l'islamisme en tenant
compte du contexte géopoliti-
que. « La troisième journée sera con-
sacrée aux postures professionnelles et
à la déontologie. » Avec en toile de
fond un élément d'actualité qui ta-
raude les travailleurs sociaux: le
secret professionnel.

Cette formation s'adressera à
plus de 200 personnes. Mais l'ob-
jectif est de l'étendre à un plus
grand nombre par la suite. {(lei, on
a identifié lespersonnes qui ont un cer-
tain niveau décisionnel. C'est vrai
que, à l'échelle de la Fédération Wal-
lonie-Bruxelles, an forme peu de
gens. Mais on veut J'abord effectuer
une évaluation avant d'amplifier le
dispositij» •

Le Centre d'Aide et de
Prise en charge de toute
personne concernee par

le Radicalisme et les Extré-
mismes Violents (Caprev) a
aussi vu le jour en janvier
dernier. Le centre est com-
posé de psychologues, de
sociologues, de juristes, de
spécialistes en religion. ..La
méthodologie de travail a
été mise en place suite à la
visite de plusieurs expé-
riences similaires à l'étran-
ger (Québec, Allema-
gne ...). « C'est comme ça
qu'on a construit la méthodo-
logie mais elle est progres-
sive. })Au sein du Caprev, on
retrouve d'ailleurs une cel-
lule chargée d'alimenter
cette méthodologie et la
prise en charge des person-
nes radicalisées.

Car le centre est directe-
ment confronté à des indi-
vidus radicalisés. Actuelle-
ment, le Caprev suit une
dizaine d'individus qui
sont sortis de prison. On ne
parlera pas de la mise en
place d'un processus de dé-
radicalisation mais bien de
désengagement.Il est illu-
soire d'espérer changer les
idées des personnes radica-
lisées.Par contre le Ca-
prevmettra en place un
processus afin d'endiguer la
manifestation violente des
idéologies.« Il faut être au
plus proche de la motivation
de la pasonne pour mieux
réagir. Il faut reconstruire un
tissu soda! et familial autour
de l'individu. ». E. H.
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« Continuer le travail de fond ))
Ëducation, formation
permanente, enseignement.
aide à la jeunesse: ce sont les
piliers de la Fédération
Wallonie-Bruxelles. Etelle
compte sur ses bases pour
s'engager dans la lutte contre le
radicalisme violent." On a des
éléments pour éviter les dérives
mais on na pas l'ensemble des
outils. " Cette1utte contre le
radicalisme violent ne doit pas

non plus réduire les autres
actions menées par la
fédération. " Il faut continuer le
travail de fond sur la
démocratie. le vivre ensemble. Le
gouvernement a mis des
moyens supplémentaires pour
développer des outils sans
empœœrsurœsactwnsd$àen
place.Çanaurait pas de sens de
ne plus faire que du travail sur
la radicalisation violente. "
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